Allocution de Monsieur Shaun Casey, Représentant Spécial chargé des Religions et des Affaires Internationales au Département d’Etat,

A l’occasion du Symposium international de lancement de l'Initiative africaine pour l'éducation à la paix et au développement par le dialogue interreligieux et interculturel.
Cotonou, Palais des Congrès
Le 26 mai 2015.
· Excellence Monsieur le Président de la République,
· Excellence Monsieur le Ministre de l’Intérieur, de la Sécurité Publique et des Cultes,

· Monsieur le Médiateur de la République,

· Professeur Albert Tevoedjre,

· Chers leaders religieux,
Bonjour à tous.

Quel plaisir et quel honneur d'être ici à Cotonou ce jour pour m’adresser à ce groupe distingué.

Je vous remercie de me recevoir aujourd'huiet d’être ici pour aborder des questions de paix et de développement à travers le dialogue interreligieux et interculturel. 
Je suis honoré d'être au Bénin –c’est ma première visite dans la ville de Cotonou, dans ce beau pays, et en Afrique de l'Ouest. 
Je suis ravi d'être ici.

Je remercie le gouvernement du Bénin d’accueillir cet événement, surtout pour l'initiative audacieuse de rassembler une telle diversité d'acteurs pour parler des questions de paix et de développement et pour reconnaître le rôle que la religion et la culture peuvent jouer dans la construction de sociétés tolérantes où la coexistence est la norme.
 Je félicite le gouvernement du Bénin pour sa vision clairvoyante et inclusive, et pour son leadership remarquable dans la région.

Je tiens à remercier Son Excellence, Monsieur le Président de la République Docteur Boni Yayipour son leadership et pour avoir invité le gouvernement des Etats-Unis à venir à cet événement important.

Je vous remercie également Monsieur le Président  pour avoir permis à ce groupe de se rassembler pour discuter, mais aussi pour aller de l'avant, grâce à un plan d'action suite aux travaux de ce Symposium.

Je remercie l'Ambassade des États-Unis pour ses efforts dans la préparation de cette visite, et pour le travail qu'elleaccomplit en partenariat avec le Gouvernement du Bénin.

Je suis le Représentant Spécial chargédesReligions et des affaires Internationales.

Il s’agitd’un nouveau poste au Département d'État.

Notre Bureau créé en juillet 2013, traduit la reconnaissance du rôle vital que joue la religion dans le monde et dans la vie des personnes. 
Cette reconnaissance est très généralisée: la Maison Blanche a élaboré une stratégie nationale sur l'intégration des chefs religieux et desgroupes confessionnels dans la politique étrangère des Etats-Unis.

Au début de cette année, le Secrétaire d'État John Kerry a publié des directives sur la religion et la politique étrangère qui expliquent à toutes nos Ambassades partout dans le monde, la nécessité d'un engagement solide avec les acteurs religieux et l'évaluation des dynamiques religieuses. 
En tant que Représentant du Gouvernement des Etats-Unis, je tiens à réaffirmer trois principes fondamentaux de la politique étrangère de mon pays.Il s’agit, primo des institutions fortes et de la gouvernance démocratique, secundod’une société civile forte et des institutions qui soutiennent la stabilité régionale et tertiodu développement économique et de la prospérité. 
Nous croyons que pour être efficace dans ces domaines, nous devons prendre au sérieux les nombreux rôles que joue la religion dans notre diplomatie.

Lorsque le Secrétaire Kerry m'a demandé d'être Représentant Spécial, j’ai pensé quela seule chose à faire pour œuvrer pour la paix et la prospérité dans le monde entier est des’engager avec les communautés religieuses et les chefs religieux.

Depuis que je suis en fonction, je n'ai pas été déçu. 
J'ai vu des personnes de toutes les confessions religieuses travaillerà l'avènement d'un avenir meilleur.
Je les  ai vutravaillerles uns à côté des autres pour créer le monde dans lequel ils veulent vivre.
J'ai vu des victimesde violence dans leurs communautés s’en détournerpour travailler plutôt pour la réconciliation. 
J'ai vu des groupes qui n’avaient pas autrefois leur mot à dire – les femmes, les minorités, ceux qui sont historiquement marginalisés –se prononcer en faveur de leur communauté et de leur groupe et se faire entendre.
Je suis professeur de religion, et je l'ai étudiéed'un point de vue académique. 
J'ai pu me rendre compte que la religion n’existe pasdans l'abstrait.
 La religion demeure toujours religion dans son contexte - elle est toujours une religion vécue - et elle est rendue réelle par des personnesvivant leur foi dans leur communauté. 
A certains moments, ces pratiques s’inscrivent parfaitement dans les sillons tracés par les théologiens.
Mais souvent, la manière dont les personnes pratiquent leur foi signifie que les traditions se confondent avec la culture. 
Je suis heureux de constater que cette conférence reconnaît les liens entre pratiques religieuses et pratiques culturelles. 
En ayant un dialogue à la fois inter-religieux et interculturel, nous pouvons arriver à comprendrenos différences et à engager des discussions les concernant, et à découvrir ainsi des similitudes sous-jacentes.

Ici au Bénin et en Afrique de l'Ouest, plus généralement, il ya une diversité de traditions.
En fait, le riche héritage religieux du Bénin en fait un endroit exceptionnel pour accueillir cette conférence. 
Je suis heureux de voirla diversité religieuse incluse dans cette conférence à travers le Christianisme, l’Islam, le Vaudou ainsi que les traditions bouddhistes et Eckankar. 
Les États-Unis estiment qu'il est essentiel de reconnaître la diversité des croyances et pratiques religieuses,car il ya différentes formes de spiritualités et de communautés religieuses. 
Si nous voulons vivre dans des sociétés harmonieuses, pacifiques et prospères, nous devons apprendre à coexister. 
J’exhorte donc les personnes de toutes croyances, ceux qui ne croient pas, les spirituels tout commeles profanesà embrasser l'esprit de la diversité religieuse et de la liberté, et  à soutenir et encourager l'excellent travail et les efforts de tous ceux qui cherchent à améliorer la vie de leur communauté.

Nos deux pays partagent un engagement à promouvoir les droits humains, les libertés civiles et la liberté religieuse, le pluralisme et la tolérance. 
L'inclusion continue par votre pays de tous les acteurs et la reconnaissance desavancées dans la préservation de l’Etat de droit et d’un système judiciaire plus efficace,font du Bénin un modèle de démocratie en Afrique de l'Ouest. 
Les États-Unis continueront d'être un partenaire et un soutien, tant que le peuple béninois cherchera à faire des progrès dans d'autres domaines clés.
J’espère vivementsuivre les résultats de cette conférence, et lire le Manifeste pour la Tolérance, le Dialogue, et la Convergence des actions concertées. 
Je vous souhaite bonne chance dans vos délibérations et discussions.

Vive la coopération entre les Etats-Unis d’Amérique et le Benin !
Je vous remercie.
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